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U manifestation HaRhoNqUè' 
de Lambersart 

D U R. P . D E LA B R I M E 
( S u i t e ) 

L'aalea est plus difficile aujourd'hui car alla 
» W l l M » • • rsaoïiauérir des libertés par 
"***• O M t que les catholiques n'trganiaitn 

M M W W obtenir que le* loi* maudites 
at rajDOMtM, supprimée». Céa lois, à vrai 

• O i t à tomber «o désuétude, l 'orfasp de 
iffMl Albert "(l'e'vooatioin du nom de l'an­

cien ministre de l'Instruction publique provoque 
laaj»»» huu de l 'assemblée) , s a le constatait-il 
pa»_ tout récemment.. Jlajs les t ex tes en sont 
toujonaa. U , q<à permetfeot aux <hefe au pou­
voir de les appliquer. Ces textes doivent être 
remplacés par d'autres textes qui enregistrent 
l e s l ibertés U g i t i a e e de s congrégation». 

La? essaie aéra loatrue, laborieuse. Incomprise 
d'an grand nombre. La puissance maçonnique 
fer* boas» garde autour de lois M longtemps 
" intangibles" . Bi le est commencée rependant: 
la asstanration de la liberté d'association a été 

S*» ba grand jour par .un Congrès de juristes 
fiants dont beaucoup sont des profnnes. Pro-

mournsaa an obettaénMnt l'adoption; par dea con-
f lrdaets . par des maniiestatione. par des tract». 
Hgmjvrm fact ion du plut noble défenseur de 
tétt» jàs te cause , M. Grousaau. Mais n'oublions 
paat'qu» pèur'qh'une action soit efficace il f s u t : 

Savoir «a <»«« l'on «eut, 
It vouloir très éntrgiquement, 

. l ' aaeacsr avec calme et clarté afin que per­
sonne m'en ignore; 

y ternir tans jomatt démordre. 

DISCOURS DU GÉNÉRAL DE CASTELNAU 

Quelques consignes 
L a s a p p l a u d i s s e m e n t s q u i accue i l l ent la, p é -

-rBtBstton d u discours d u R . P . da l a B r i è r e 
s o i t m p a i n * ca lmés qu' i l s reprennent a v e c 
p l a t d a fera» : l a g é n é r a l de Caste lnau s'est 
léjfé. L a cbaf da la F é d é r a t i o n N a t i o n a l e Ca-
téaaajna m o n t * à l a tr ibune tandis que redou-
blant laa acc lamat ions : « V i v e d e Caste lnau », 
<<VÎT« la M a r é c h a l . . . 

I l M a'attarde p a s e n va ines f o r m u l e s ; il 
caMeada p a r tjrands traita e t s o n é loquence 
popula i re f a i t une g r a n d e impress ion . 

,—* att»! oui, c'eot encore moi, eoenanence-t-il. 
Je sol* an réeionvtste. J'ai trop longtemps ré-
pets) que la disciplina est la force principale des 
armées pour ne pas venir l'affirmer encore une 
foi» au milieu de vous en service commandé. 
( Applaudissements) . 

U n de nos grands chefs aperçut un jour un 
jeune soldat, qui, émécbé par de trop copieuses 
libations avait perdu le sens de la direction. I l 
voulut, t défaut de pouvoir la faire rentrer dans 
la banne vole, lui faire reprendre l e chemin de 
la « M e n é . Mais l'autre ne l'entendait pas ainsi. 

— E t , d'abord qui que t'es, tôt? dit-il. 
— TJa général. 
— Ah, c'est toi mon général. Ben. t'as une 

bonne place; fa is p*s l'imbécile, tâche de la gar . 
der. poaar la resta, ne t'en fais paa. 

Gt i l disparut avant que le générai fût revenu 
de sa stupéfaction. 

N e p a s s'en faire! Trop de gens , conclut le 
général de Castelnau. laissent aux autres le soin 
de se débrouiller. L'heure en est aux idées de 
moindre effort. Quelle erreur ! Si nous ne pensons 
qu'à' nos intérêts propres, nous en serons les 
premières victimes. Si nous ne savons pas nous 
« f e s s e r Bons laisserons passage libre aux enne­
mis 4 s notre religion, de la dignité de notre 
pays, au bolehevisme. conséquence de l'anti-
christianisme. 

Ce n'est pas que j'en veuille, poursuit-il, aux 
pauvret gens égsrés psr de mauvais bergers que 
Sont beaucoup de communistes. J e me rappelle, 
d'sllWnrs, la première histoire de communisme 
du menée: l'arche de Xoé. Tout y était en com­
mun alors. Mais n'oublions pas qu'elle abritait 
beaucoup plus de betes que de gens. 

Adhérer b la F.N.C. c'est blaa, mais ca n'est 
oal safflsant. Beaucoup trop se contentent de ce 
geste e t puis filent à l'anglaise. Si les p a r o k s 
n'eut pas perdu de leur sens, sdhérer, c'est en 
donnant son nom. accepter une responsabilité, 
«a raies ans eeasiqae. Vous tiendres ce rôle. 

t • <— T o u s le tiendrez, n'est-ce pas? 
— Oui. crie la voix unanime de la foule. 
— C'est bien entendu? 
— ô p î ! Oui! 
ï t pais , aidez-eouti Tous donnez de l'argent 

«as- liejues-X, X, Z. et vous croyez ainsi enrayer 
nu mouvement révolutionnaire! Croyez-moi, c'est 
t o n a l si vous donniez de la quinine à un ma­
lade. Vous n'apaiseriez que la fièvre. Nous vou-
*ions s e n s , nous attaquer au mal, restaurer Dieu 
"iane la famille. Aidez-nous et largement. Ouvrez 
i. u l ioueaiasal votre coffre-fort, si vous en avez 
un- Si vous ne, l'ouvrez paz pour nous, des gens 
tiendront qui rouvriront après vous avoir aupa­
ravant ouvert le ventre. Epargnez-vous au moins 
l'opération la plus douloureuse. 

Assistez are réunions de votre Union parois­
siale. 

— . C ' e s t entendu cette affaire-là? 
— Oui. ouj, c r i e - t o n de toutes parts. 
— T o n s en avez besoin, bon sang, reprend !e 

général de Castelnau, pour affermir votre opi­
nion, TOUS instruire, vous documenter, sans quoi, 
vous aères la proie c e s « marchands de nou­
veauté* >. la victime des «bobards* . 

Je Tendrais vous dire encore bien des choses , 
car je me aens en famille su milieu de vous. 
Vais , je m e résume: au moment où on parle de 
IM»PriasrkiB e t de stabilisation, rendons à no­
t r e Basa de catholique toute sa valeur, sa valeur 
sa frdme-er s i j e puis dire! Soyez unis, organi­
sas , otsetnlsnCs. Sans cela, il n'y a rien a tenter, 
rias à espérsr . S s n s discipline, disait un vieux 
troupier. A n'y a plos qu'à se coucher. E t sur-
tnot, ne ménagez point vos efforts. Je vous en 
prie pour Ôteu. pour vos enfants, pour la so-
eMM. peur la France. 
• TJfcê l o n g u e a c c l a m a t i o n s a l u e l e s d e r n i è r e s 

paroles1 d u généra l d e C a s t e l n a u d o n t l 'é lo-
q o e a c e f a i t » d e sdtnpUcité, d e rondeur , de s in -
c a t e eûBTzctJon fit u n e p r o f o n d * i m p r e s s i o n 
sur l ' i tnaaanae a u d i t o i r e . 

A L L O C U T I O N D E M g r J A N S O O N E 
A s « M B d e M « r Qni l l i e t e t e n son n o m , 

M g r J t t M o e s e remercie les ora teurs d'avoir 

éclairé laa aaprit e t d e contr ibuer si d i g n e ­
m e n t a remettre D i e u à sa p l a c e d a n s l a soc ié té 
d 'où l e la ïc iame a la v a i n e p r é t e n t i o n de l e 
•'hasser. I l adresse éga l ement le t é m o i g n a g e 
d e M reconna i s sance a u x u n i o n s paroiss ia le* 
-au Comité d e l a F . N . C. e t a u x organiamrerrrs 
de cet te magni f ique réun ion . 

P u i s i l poursu i t , e n s 'adressant à la f o u l e : 
Ces discours, ces appels que vous avez enten­

du» peuvent être applaudis, comme i l s l'ont été , 
par tout catholique, quelles que soient d'ailleurs 
s e s opinions politiques. S'il y avait dans la Fédé­
ration nationale catholique quelque arrière-
pensé» de ce genre, vous ne verriez pas votre 
Premier Tasteur venir comme aujourd'hui, lui 
apporter l'appoint de sa présence. 

La Fédération catholique, o'ast uns grande 
force, force d'un groupement bien uni qui mar­
che a la victoire, force' de gens qui savent ce 
qu'il» veulent e t sauront réaliser ce qu'ils ont 
voulu. 

Mais elle n'est une menace pour personne. 
Elle ne s'oppose qu'aux empiétements sur la 

liberté religieuse e t sur l'action bienfaisante de 
l'église telle que son divin fondateur l'a crtnçue, 
avec sa miss ion de conduire les «mes à la vé­
rité, avrtr son sacerdoce pour remplir son minis­
tère (l'adoration du Trè>-Haut et de charité e n . 
vers les hommes, avec sa rie religieuse pour les 
«mes éprises de perfection, d'idéal surnetnrel et 
de dévouement à l'humanité. 

Après tout, ca qui fait la force et la grandeur 
de la Fédération nationale catholique, ce qu'elle 
veut défendre d'abord, ce sont, les droits de Dieu 
et la liberté qu'elle revendique, o'eet la liberté 
de le servir pleinement. 

Ces paro le s si p r o f o n d e s sont longuMnent 
a p p l a u d i e s . 

L ' O R D R E 1 > U J O U R 

L'ordre d u j o u r s u i v a n t e s t ensu i te a d o p t é 
p a r acc lamat ions : 

90.000 catholiques du diocèse de Lille, réunis 
à Lambersart, le dimanche 10 Juillet, sous la 
présidence de S. G. Mer QuUliet, évêque de 
Lille, en présence de S. G. Mgr Janeoone, 
évêque de NUopolis, auxiliaire de Lille et de 
S. G. Mgr Lequien, évêque da la Martinique; 

après'avoir entendu les discours de 3t. le 
général de Castelnau, du B. P. de la Brière 
et de M. Xavier Vallai, 

1* affirment leur attachement indéfectible à 
l'Eglise Catholique et au Souverain Pontife 
dont ils se proclament les fils respectueux et 
soumis; 

2 * acclament leur chef, le général de Cas­
telnau, le remerciant du grand honneur qu'il 
leur a fait en prenant la parole à leur assem­
blée générale et se disent heureux et fers de 
marcher à sa suite ,-

3 * constatent avec joie les progrès toujours 
croissants de leur union diocésaine et s'enga­
gent à les développer encore par une assidui­
té parfaite aux réunions de leur groupe et par 
leur tèle à recruter de nouveaux adhérents. 

Ils reconnaissent la nécessité primordiale de 
poursuivre une lutte sans merci contre le laï-
cisme officiel, familial et scolaire, où Us voient 
la source fatale du communisme révolution­
naire; 

ils prennent l'engagement de travailler de 
toutes leurs forces à faire triompher dans la 
vie sociale les principes catholiques, source 
unique de justice, de charité et de paix; 

et réprouvant les attitudes sans netteté qui 
en face 'd'adversaires irréductibles, ne mar­
queraient que les étapes de la défaite, Us de­
manderont à leurs représentants au Parle­
ment de faire reconnaître les droits de la con­
science chrétienne, en particulier, ils se dé­
clarent résolus à ne donner leur confiance 
qu'à des hommes qui promettront de rendre 
aux religieux la liberté de s'associer et d'en­
seigner. 

UN IMPOSANT DÉFILÉ 
L a réun ion est terminée et un immense cor­

t è g e s 'organise auss i tôt . C'est s u r un f r o n t d e 
h u i t h o m m e s qu'i l s e m e t e n marche . U n e 
m u s i q u e en tê te r y t h m e l a marche. D e p l a c e 
en p lace , d 'autres f a n f a r e s o u des c l iques 
s candent le pas . S u r le parcours , quant i t é 
d'habitat ions o n t arboré l e d r a p e a u nat iona l . 
D e chaque cô té d u boulevard de l a Liberté , 
d e la rue N a t i o n a l e , d e l a Orand'P lace , à Li l l e , 
une f o u l e c o m p a c t e se pres se en a t t endant le 
p a s s a g e du cortèjre. 

U n e heureuse d i spos i t ion d u serv ice d'ordre 
f a i t ouvr ir les r a n g s dè s l 'entrée en v i l l e et 
c e s o n t deux in terminables co lonnes p a r a l l è ­
l e s de q u a t r e h o m m e s d e f r o n t c h a c u n e q u i 
défilent en vi l le . A u mi l ieu , o n t p r i s p l a c e 
la m a j e u r e part i e de s d r a p e a u x des U n i o n s 
paro i s s ia l e s du diocèse. Les précédant , vo ic i 
l e g r o u p e f o r m é p a r le srénéral de Caste lnau , 
le R. P . de la Br ière , M M . Grornasau, d é p u t é 
du N o r d ; X a v i e r V a l l a t , g r a n d m u t i l é d e 
guerre et A n d r é Cateaux , pré s ident de l a sec­
t ion d iocésa ine de l a F . N . C. 

A u passage des personna l i t é s et des em­
blèmes, l es a p p l a u d i s s e m e n t s éc la tent p a r m i 
l a fou le , ainsi qu'aux f enê tres où se trouvent 
d e n o m b r e u x curieux. Derr ière les d r a p e a u x , 
p e n d a n t p l u s d'une heure , c'est un -"érituble 
coi-ps «l'armée tsassi marche d a n s l 'ordre l e p l u s 
par fa i t , sans un cri ni un geste . 

D E V A N T LE M O N U M E N T A U X M O R T S 

U r a n d ' P l a e e , le g r o u p e des personna l i t é s 
qui t te l e cor tège qui fa i t hal te . L e g é n é r a l de 
Caste lnan , tous ceux qui l 'entourent et les 
d r a p e a u x v o n t s ' incl iner d e v a n t l e m o n u m e n t 
a u x M o r t s , p l a c e R ihour . I l s r e p r e n n e n t en ­
su i te l eur p lace d a n s le cor tège e t se rendent 
à l 'égl ise Sa in t -Maur ice . 

LE S A L U T A S A I N T - M A U R I C E 

S i vas te que so i t l 'égl ise Sa in t -Maur ice , la 
plus grande de l a vi l le , i l n 'y a p a s d e p l f e e 

j o u r tout 1 

Vtti. 
t. A K | * é r i e u r , les cinq n ô f g 
Mb. M l e u r s chaise* « t «s> 

_ WrS«* c o m p o s a n t ]ém$ «by 
c o r * » MrviéMMOt à y en trer à 1* su i t e àm 
pereonaal infc e t «a» i g i p a à i i x . 

R a g e 6» Par ia , d u Séa>AMmbault , dé s P o o t a 
d e CamimM e t à* Pr ia» , de s barrage» «ont 
coaMstué* auss i tô t a p a t t e t enaa l i sent rm U 
g a r e 1* res te d u cortège . L a dis locat ion • ' s i s 
f e c t u a ensuite . 

• l 'unisson p a r r 
i d u Très-âajgtt-

LS l 'égl i se S a i É t â l s u r i o e , u n sa lut est 
" p a r M g r J a n a e e t e . L M « t % s sOSt 

' i iati itauui. F u i » l a 
" i iùtannut a t t dar> 

_ amx AAales s a n s a v é r a i n e i l g a * « t le aar-
v i e * «"ni*»* d e gendarmer ie et de s forces da 
p o B e e e s t Irré 

P a r las gafanes m o v e n t de laootaot ion qui 
las o n t a l i é n é e s , les un ions p a r o a t i a l e t re­
p r e n n e n t ensui te le cbef t in d u retour. 

POUR L'EMPIRE DE L'AIR 

La traversée de l'Atlantique 
de Paris à New-York 

L E « M I S S C O L U M B I A » , <W i d« W B r t < l t*o««>-

emportant pour Croydon Chamberlin et Drouhin 

En c A o i s i t i u t 

l 'aviateur f rança i s 

Drouhin 

pour piloter 

le « Miss Columbia » 

M. Levine 

a-t-il v o u l u resserrer 

1rs L'en» entre la F r a n c e 

e t les Etats -Unis ? 

Ou empêcher 

une victoire 

purement f rança i s e? 

P a r i s , 10 Ju i l l e t . — O n a s s u r e que D r o u ­
hin , p a r l ' e n g a g e m e n t qu'il v i e n t d e p r e n ­
dre envers Lev ine , g a g n e r a cer ta inement 
200 .000 dol lars . 

N o t r e confère , M. F r a n t z - R e i c h e l a p p r é c i e 
eu ces t ermes le p r o c é d é p e u é l é g a n t d e M. 
Lev ine , en levant a p r i x d'or l e p i l o t e D r o u ­
h i n et sabotant a ins i les efforts f r a n ç a i s d a n s 
u n g r a n d match o ù la F r a n c e ava i t u n e re ­
vanche à p r e n d r e et — sans douta — u n deui l 
à compenser p a r u n e v icto ire . 

Ces jours dernière, parlant au nom de sea 
compagnons.. I t . -E. K.rrd. 4 q » o n demandait 
s'il retournerait aux E t a t s - L a i s par la vole 
aérienne. répcanBt : 

'< Kern! Le raid France-Amérique est un pri­
vilège qui doit revenir à un aviateur français, 
sur un appareil français-. » 

Lorsque au déjeuner que la presse anglo-
amôricaine de Paris offrit A Byrd, Noville, Ber t 
Acosta, Bernt Balchen, Cb<wnfeerlrn e t Levine, ce 
dernier fit annoncer que le « Miss Columbia » 
regagnerait les Etats -Unis par la voie des airs , 
mais pi lot i par un aviateur français, la nouvelle 
fit impression, mais une mauvaise impression. 
Tous eurent le sentiment que àans ce qui s'était 
obscurément préparé, il y avait quelque chose 
d'inélégant e t comme le sabotage fâcheux de 
tout ce qui avait é té naturellement fait de bon, 
de bien entre la France et l e s Etats -Unis , par 

l e s exploi ts de Lindbergh et de Byrd. par 
rrocuefi d'un enthoutàectte généreux dont furent 
l'objet ceux qui l e s avaient accomplis. 

C y a quelques jours. M. Levine s'était rendu 
a ViUacoubiay pour y voir 1' « Oiseau Bleu », 
1« Goliath avec lequel Drouhin devait très pro­
chainement tenter la traversée Par i s -Nen-Tork. 
Drouhin lui en fit les honneurs. 

On «ait le reste . 
31. Levine a déclaré que son détir riait, en 

choisissant uu pilote français, de resserrer les 
l iens entre la France e t les Etats -Unis . Pour en 
arriver là, il a tait un bien grand détour. Et , 
puisque «on intention était s i louable, il aurait 
pu, comme l'ont justement fait observer MM. 
F e r a a n , choisir un antre pilote français pour 
son monoplan de N e w - T o r k B e r l i n . Il ne pouvsit 
dans son expérience de H tentative, ignorer, en 
effet, qu'en enlevant Drouhin au pilotage de 
1' c Oiseau Bleu » il reculait de plusieurs semai­
nes le moment où cet appareil, doté d'un nou­
veau pilote, exercé à sa manoeuvre, pourra tenter 
la traversée. 

L'aviatr ice a l l e m a n d e T h é a R u c h e à Croydon 

Berck- imr-Mer , 1 0 ju i l l e t . — L ' a v i a t r i c e 
a l l e m a n d e T h é a R a « c h e , qu i a v a i t dû a t t e r ­
ri'.- h ier soir i B e r c k . à 17 h. 1 5 , par s u i t e 
du m a u v a i s t e m p e . e s t * r c p a r t i e a 1 8 h. 5 0 
e t a aterr i prés d e L o n d r e s a 21 li. 1 8 . 

Le journée de clôture 
du Congrès national eucharistique 

de Lyon 
L y o n , 1 0 ju i l l e t . — Aujourd'hui , d i m a n ­

c h e , a l i eu l a c l ô t u r e d u C o n g r è s n a t i o n a l 
e u c h a r i s t i q u e . 

A 7 h. 3 0 , lee C h e m i n o t s c a t h o l i q u e s o n t 
e n t e n d u d a n s la bas i l ique de F o u r r i è r e , l eur 
m e s s e c o r p o r a t i v e . 

A 9 h., a la P r l m a t i a l e . le Card ina l -arche ­
v ê q u e d e L y o n , a c é l é b r é 11 m e s s e pontif i ­
c a l e d e v a n t u n e a s s i s t a n c e qui e m p l i s s a i t 
t o t a l e m e n t l ' i m m e n s e c a t h é d r a l e . A u premier 
r a n g s * t r o u v a i e n t t o u s l e s Cardinaux, ' l e s 
A r c h e v ê q u e s et B v è q u e s p r é s e n t s à L y o n , 
derrière l e s q u e l s a v a i e n t pr i s p l a c e l e s abbéa 
m i t r e s , l e s p r é l a t s e t un tr»s n o m b r e u x 
c l e r g é en h a b i t de choeur. 

U n e foule n o m b r e u s e , qui n ' a v a i t p u trou­
ver p lace d a n s l 'édif ice s ' é ta i t m a s s é e sur la 
p lace S t - J c a n e t d a n s l e s r u e s « v o i s i n a n t e s . 

La m e s s e a é t é oé l ébrée p o u r e l l e sur u n 
aute l édif ié s o u s le porche , t a n d i s q u e l e s 
h a u t s - p a r l e u r s lu i p e r m e t t a i e n t d ' en tendre 
lea c h a n t s e x é c u t é a à l ' intér ieur de la P r l m a ­
t ia le . 

A la fin de la m e s s e la b é n é d i c t i o n p a p a l e 
a é té d o n n é e à l ' a s s i s t a n c e . 

• 

LES SOVIETS 
aura ient d é c o u v e r t une organisat ion 

d 'e sp ionnage à Len ingrade 

M o s c o u . 1 0 ju i l l e t . — L' <r A g e u c e T a s s » 
publ ie l ' i n f o r m a t i o n s u i v a n t e , é v i d e m m e n t de 
source off ic ie l le s o v i é t i q u e e t quç nous repro­
d u i s o n s s o u s r é s e r v e s ". 

« F i n s de i l a | t i l l i j j,CT»onncs ont é t é 
a r r ê t é e s à L e n i n g r a d e . à la s u i t e de la décou­
v e r t e d'une v a s t ? o r g a n i s a t i o n d ' e s p i o n n a g e 
d i r igée par M. B o y c e . a g e n t d u S e r v i c e d e 
r e n s e i g n e m e n t s a u g U U co l l abora teur de la 
l é g a t i o n a n g l a i s e à H e l e i n g f o r s . p u i s .1 R e v a l , 
a i d é par l e s m o n a r c h i s t e s e t par le s e r v i c e 
de r e n s e i g n e m e n t s finlandais. 

. .*. -
L E P R I X D E L A V I E 

Pari*, 1 0 Ju i l l e t . — La stat i s t ique de s i n ­
dices du c o û t de l a v ie , pub l i ée p a r le minis ­
tère du Travai l indique pour les trois der­
n iers moi s de 1 9 2 7 : 

I n d i c e s du p r i x de g r o s : avri l 650 , mai 
642 , j u i n 6 3 3 . 

Ind ices du p r i x de détai l : avril 580 , mai 
5 8 9 , .iuia 580. 

LE CONFLIT SARDINIER 
C'est l ' intervention énerg ique des f e m m e s 

qui a p r o v o q u é à D o u a m e n e z la reprise 
d u travai l 

t i on de la g r è v e e s t due à l ' Intervent ion des 
F e m m e s . T o u t e s , Jeunes e t viei l le», f irent un 
te ' t a p a g e lors d e la dernière réunion que 
las h a r a n g u e s e n f l a m m é e s de s orateurs de 
la t ' .G.T.Ù. s e perd irent dans» le bruit . 

R a m a s s a n t de s débr i s de l é g u m e s s o u s les 
h a l l e s o ù s e t e n a i t la réunion , l e s sard in i ère s 
l e s l a n c è r e n t s u r l e s m e m b r e s du c o m i t é de 
g r è v e a u x cr i s de « T a i s e z - v o u s ! » 

Qulmper . 1 0 ju i l l e t . — D a n s presque t o u s 
l e s por t s du F i n i s t è r e , l e s pêcheur» sardi ­
n i e r s ont repris la mer , e t il s e m b l e que l e s 
g r é v i s t e s de I ' e u m a r c h e u x - m ê m e s s o i e n t 
a s s e z d i s p o s é s s re tourner sur l e s l i e u x d e 
p ê c h e lundi procha in . 

A D o u a m e n e z . In « v i l le r o u g e », la c e s s a -.•> 
Un soldat est arrêté 

pour avoir écrasé deux enfants 
R e i m s , 10 Jui l l e t . — Le n o m m é Germain 

D u m o n t , â g é de 2 0 ans , so ldat à l 'é tat -major 
d u 6* Corps , à Metz , en permiss ion chez son 
beau-frère , débi tant à L a Neuv i l l e t t e , - été ar­
rêté sur m a n d a t du parque t de Re ims . 

Condui sant h ier soir u n lourd camion a u ­
tomobi le chargé de sable , il écrasa d e u x en­
f a n t s , Luc ien Savar t , â g é de 12 ans et A l ­
bert Chopin , 10 ans , h a b i t e n t Re ims . 

• 

L ' A S S A S S I N A T de L ' I N T E N D A N T G É N É R A L 
D E V E R R E 

L'ouvrier arrêté à N a n c y a é té re lâché 

D i j o n , 10 Jui l l e t . — L'ouvrier i ta l ien Loui s 
Mugl ione , arrêté à X a n c y comme é t a n t s o u p ­
çonné d'avoir tué l ' intendant général Deverre , 
a f o u r n i u n e m p l o i préc i s d e s o n t e m p s . Tou­
tes ses déclarat ions a y a n t été reconnues exac­
tes , il a été remis e n l iberté. 

a» 

L E S P A N G E R M A N I S T E S A U T R A V A I L 

p o u r le ra t tachement d e l 'Autriche, l ' évacuat ion 
du R h i n , e t c . 

C o p e n h a g u e , 10 J u i l l e t — Cont inuant 
l 'exécution du p r o g r a m m e d e g r a n d e offensive 
conçu à C o p e n h a g u e en m a i dernier , p o u r le 
rat tachement de l 'Autr iche , l 'évacuation du 
R h i n , le re tour de D a n t z i g e t d e s o n cou lo ir 
à l 'Al l emagne , le comi té Dano-AHem&od a 
f a i t p a r t i r d e C o p e n h a g u e , c e n t ouvr iers et 
é tudiants dano i s p o u r la R h é n a n i e et l a Rhur . 

DANS U LEGION D'HONffcUR 
LA P R O M O T I O N M I L I T A I R E 

S e a t s o m m é s : OfiWer: >QI. da Btaisoaaauve 
.haf de bataille» au tt» têt, é'avkttsM; H g a r , 
o f t d a r d'admiiaattatio» principal bureau de l'in­
tendance 

Chevaliers: MM. Malderat. cap. asj 1er rit. 
d' int; Perlv. lieutenant 110* JLL; Alassandri 
lieutenant. 110e 1LL; R. Lerlcfae. adjudant-chef 
SU bureau de recrutement de Valenciennes; D e -
bureaux, adjudant-chef Ire légion gendarmerie; 
DelsviUa. liaiitenant 23e bat. ouvriers d'art -
Blanchard, agent technique militaire Ire classe, 
m d r e r i e d'Esquerdee; Pajtier. adjudant 118e 
R.I . ; Dumont. adjudant 520e chars de combat; 
Oestaaery Arbona. «djudant 110e 8 , 1 . ; Regard 
adjudant 43« R.I . : Desoavre , adjudant-chef bu­
reau de recrutassent de Cambrai. 

Première légion de gendarmerie: Pinchard, 
maréchal des logis chef; Geraonprez, gendarme -

Lacroix, gendarme; Marte l gendarm'; T»rnov' 
gendarme. 

M É D A I L L E M I L I T A I R E 

Première légion de gendarmerie: MM. Dooghe 
nslrecbal de» Ibgis chef; Denis, msréeha! des 
logis chef; Ifathard. tnsréCBSl d*;. logis chef; 
Besufremez. gendarme; rtssjon. murerhal des 
logis chef; Façon, gendarme: Uuislain. gendarme: 
Richard, gend.; Leroy, gend.: Bsron. maréchal 
des logis chef: Hulof. maréchal des ]nC i s rhef-
Jaspart. maréchal de* l.ig!» chef: CavilHer, mar' 
des logi.» chef; Carlionnet. marer-hal d»s' logis 
elwf; Robert, gend.; I-eroy. maréchal .]*« lo- i s 
chef; Carr<\ geadarme; Boulngn*. maréchal d'e» 
logi» chef; Chabot, (rend.; Salua, S*nd.: .Fujlien 
maréchal <\>-s legU rbef; Maura>. adjudant î.'-e 
bat. ouvriers d 'art ; Coûte, adjudant. :».-,e Lat 
ouvriers d'artillerie; Koulr.nger. adiulânt. W 
escadron du train: Lerart, adjudaut su ;îe génie; 
Chave, adjud*nt-chef au 18e génie: Thomas', 
adjudant-chef d'administration, c-hefferie du génie 
de Dunker<]ue; Ouegan. adjudant au rjMe régiin. 
d'aviation. 

Le maréchal Pétain préside 
à Nantes 

l'inauguration du mofittneni 
ou général Bnat 

N a n t e s . 1 0 ju i l l e t . — L a m a a é e h n l P é t a i n 
arr iva i N a n t e s c e m a t i n a i n a u g u r é â 1 1 h., 
l e m o n u m e n t é l e v é fl l a m é m o i r e d e s o n 
•ancien c h e f d 'é ta t - inajor . ] e g é D é m l B n a t . 

M. Mil lerand. a n c i e n P r é a i d a n t d e l a Ré­
pub l ique a s s i s t a i t è l a c é r é m o n i e , a i n s i q u e 
le généra l Debene.v, c h e f d 'é tat^mnjor de 
l ' a n n é e , qui a f a i t A la M u n i c i p a l i t é d a N a n ­
t e s , e n la p e r s o n n e d e M. P a u l t t e U a m j . 
d é p u t é - m a i r e , r e m i s e du m o n u m e n t . 

Le m a r é c h a l P é t a i n a r e n d u u n c h a l e u r e u x 
h o m m a g e • la co l labora t ion p r é e l e u a e quMl 
t rouva d a n * le j é n é r a l B u a t , d o p t il l oua 
l.i h a u t * cul ture mi l i ta ire , la lPTaoté . l ' e s ­
pr i t m é t h o d i q u e , la p u i s s a n c e d e t rava i l e t 
a u s s i l ' e spr i t e n l o u * . 

• 

Les paiements de l'Allemagne 
en application du plan Davves 

Pari*. 10 jui l le t . -^- L'Off ice d e l ' a g e n t 
généra l des p a i e m e n t s d e r é p a r a t i o n s publ i" 
1 é ta t dex r e c e t t e s e t «les p a l e a t a W a a u 3 0 
juin K»2T pour la t r o i s i è m e a n n é e d 'appl i ­
cat ion du plan i M i v e e . 

S u i v a n t la ••innpto c a i s s e é t a b l i e u m a r k s 
or. le t"tal des r e c e t t e s s ' é l è v e p o u r Juin 
Ht-'T a I 1 1 . 9 S 1 . 4 3 7 5*0 m a r k s or. 

Le eo lde i n e s p è c e s a u 3 0 Juin 1 9 2 7 a t ­
teint 1 l r t f i . 0 S 9 . i i f , c l m a r k s or. L e s p a i e -
Bteata de la trotsaaaM a n n é e en a p p l i c a t i o n 
•lu p lan , pour 1" c o m p t e de la B a n q u e d e 
l ' rance , sont , p^.nr juin 1 0 2 7 . de S I . 1 0 2 . 4 7 9 
:<S m a r k s or. et le to ta l t l o b a l , a u SO Juin 
l » 2 7 , a t t e i n t 4 6 3 . t i M . 1 0 5 5 3 mari;? or. 

L'imposante manifestation de gymnastique 
de Tourcoing 

L e t r i o m p h a l euc-ufrs q u e n o u s p r é s a g i o n s a 
c o u r o n n é d i m a n c h e apr^s -mid i a u S t a d e F r o ­
m e n t i n , d e l 'Un ion S p o r t i v e T o u r q u e n n o i s e , 
l a 3 0 * f ê t e de l 'Assoc ia t ion rég iona le do g y m ­
n a s t i q u e . 

P a r un t e m p s ehaasteaaaa)! ensole i l la , l e 
p r o g r a m m e f u t e x é c u t é aux a p p l a u d i s t c -
m e n t s d e la foule qui e m p l i s s a i t l e s en­
c e i n t e s . 

G r è c e a u c o n c o u r s de la v i l le d e Tour­
c o i n g , l ' A s s o c i a t i o n p e u t a i n s i inscr ire , d a n s 
s e s a n n a l e s , l 'une da s e s p l u s m a g n i f i q u e s 
m a n i f e s t a t i o n s . 

A U T E R R A I N , R U E F I N - D E - L A - O U E R R E 

L e s concour.-i s e s o n t poursu iv i s le rnavin, 
M terrain rue F i u - d e - l a - G u e r r e . L ' a n i m a t i o n 
é ta i t te l le , par su i t e d u n o m b r e de concur­
r e n t s , qne sur t o u t e son é t e n d u e , on n'aper-
c e r a i t que <lcs aacMtt» en c o m p é t i t i o n . 

L ' i m p o r t a n t e du pa l inarcs m o n t r a rt'.ail-
l e t r s s v e c quel ù t s i r de va inorc se présen­
t è r e n t U s g v m u a s t > e . qui ne asiaafrrnt pas 
cnon icr . e s Mvoatés n o m b r e s du jury . 

U n h o m m a g e de l'« A v e n i r d e L i é v i n » 
a u x m o r t s de IX' .T . 

A u terraiu de la F i n de la Guerre, o n pré­
s e n c e d e X . B é d a e r t , m a i r e «le L i é v i n . M. 
J e a n Caron. v i c e - p r é s i d e n t de l'« A v e n i r de 
L i é v i n ». rendi t un h o m m a g e a u s m o r t s g l o ­
r ieux de 1'* Union T o u r q n e n n o i s e » ot d é p o s a 
une gerbe de fleurs près de la p laque c o m -
m é m o r a r i v e . 

M. YCaobniar, p r é s i d e n t de l 'Assoc ia t ion 
R é g i o n a l e , a c c o m p a g n é do M. A. P a r s y , 
ad jo in t au maire , et Gdmbert . s ecré ta ire g é ­
néral de la Mair ie , r e m e r c i a M. J e a n Caron 
d e s o n g e s t e , syml to l e >le la c a m a r a d e r i e des 
g y m n a s t e s . 

LA RÉCEPTION DES AUTORITÉS 
ET LE CORTÈGE DES DRAPEAUX 

A 11 h. 3 0 . en gare . M M . Dron. s é n a t e u r -
m a i r e : 'Wacbmar. prés ident de l 'Assoc ia t ion 
R é g i o n a l e : A . P a r s y , pré s ident H e n r i B o b b e 
e t J u l e s P e r s y . v i c e - p r é s i d e n t s : J é r ô m e , se ­
cré ta i re g é n é r a l du C o m i t é d ' o r g a n i s a t i o n ; 
L e n f a n t , c o m m i s s a i r e c e n t r a l : Gombcrt , se ­
cré ta ire g é n é r a l de la M a i r i e ; T h a u u e , consul 
de B e l g i q u e , r e ç o i v e n t l e s a u t o r i t é s . 

Le colonel Bourré , d é l é g u é da m i n i s t r e de 
la Guerre : M. C h â t e l e t . rec teur « l 'Académie à 
Li l le , d é l é g u é du m i n i s t r e de l ' Ins truct ion 
p u b l i q u e ; Hude-lo. pré fe t d u N o r d : L a b a n e t 
Leroy , s ecré ta ires g é n é r a u x l e la Préfec ­
t u r e ; Bédor t . ma ire de L i é v i n , vi l le d é t e n ­
trice du drapeau rég ioua l . 

La Cl ique Sco la ire sonne P l a c e de la Gare, 
l ' H a r m o n i e M u n i c i p a l e joue la « Marse i l ­
la ise i>. puis c ' e s t un c o r t è g e flamboyant 
d 'une c e n t a i n e de d r a p e a u x , qui les précède 
j u s q u e l 'Hôtel de Vil le- où M. P a r s y leur 
s u h a i t e la b i e n v e n u e , e n t e r m e s très cor­
d iaux . 

M. W a c h n i a r s 'as soc ie à ces s o u h a i t s e t 
e x p r i m e t o u t e sa jo i e d e c o n t e m p l e r d a n s 
T o u r c o i n g p a v o i s é l ' e n t h o u s i a s m e de ce t 
accueil-

L E B A N Q U E T 

Après le c o n c e r t p s r l ' H s r m o u i o Munici­
pale , s o u s la direct ion du m a î t r e Niverd . se 
t i e n t a 1 3 h. a l 'Hôte l de Vi l l e le b s n q u e t . 
servi par M. D a e m e r e , t e n a n c i e r du Buffet -
HOtel de la Gare . 

A . l a tab le d 'honneur ont pr i s p l a c e : M M . 
Dron. s é n a t e u r - m a i r e ; l e co lone l B o u r r é ; 
Châte l e t , H u d e l o , W a c b m a r . D a Coos ta e t 
Sart l iou . i n s p e c t e u r d ' A c a d é m i e : le cap i ­
ta ine Laserre , r e p r é s e n t a n t l e généra l L a e a -
pel le , e t t o u t e s les n o t a b i l i t é s 

A n •-bninpagn? des d i s c o u r s «ont p r o n o n c é s 
par M. H u d e l o , préf>t du Nord, hetareirc d o 
sa luer n n o m d u D é p a r t e m e n t , l e s g y m ­
n a s t e s du N'ord e t du P a s - d e - C a l a i s e t l a v i l l e 
de T o u r c o i n g , c réa teurs e t r é a l i s a t e u r s d é 
l ' éducat ion phjsiq<ue. 

M. W a c h m a r qui rape la la f o n d a t i o n d e 
l 'Assoc ia t ion e n 1 S 7 0 . D e p u i s , e l l e a p r o s p é r é 
an te l l e sor te qu'e l le c o n s t i t u e aujourd'hui 
' m e force d o n t on a p e r ç o i t l ' i m p o r t a n c e . 
M. W a c h m a r r e m e r c i e l e s d é l é g u é » m i n i s t é ­
r ie ls : M. P r o s , à q u i i l offrit uii s u p e r b e s o u ­
v e n i r ; M. H e n r i R o b b e , l 'act i f p r é s i d e n t d e 
l 'Un ion T o u r q u e n n o i s o e t d e l a Cl ique s c o ­
la ire do T o u r c o i n g ; l e s memforea o r g a n i s a ­
teurs e t l e s s o c i é t é s . 

M. C h â t e l e t a p p o r t e l e s f é l i c i t a t i o n s d a 
M. Herr io t , m i n i s t r e de l ' Ins t ruc t ion publ i ­
que , e x c u s e l ' a b s e n c e d e M. l ' I n s p e c t e u r g é -
n é r j l do r e n s e i g n e m e n t s t e c h n i q u e e t s a l u e 
le.- d i r i g e a n t s da l ' A s s o c i a t i o n e t l e s é d i l e s 
qui o n t c o m p r i s pour l a j e u n e s s e , l e s b i e n ­
f a i t s d e s e x e r c i c e s corpore ls . 

M. K a y s c r , a u n o m de la F é d é r a t i o n b e l g e , 
oé lèbre l 'union entre l e s d e u x p a y s ; le co lo ­
nel Bourré , au n o m de M. P a l n l e v é , l o u e 
l 'Assoc ia t ion et l ' A d m i n i s t r a t i o n m u n i c i p a l e 
du Tourco ing , de l eur souc i de préparer l e a 
j e u n e s g e n s e n leur i n c u l q u a n t d e s e n s e i g n e -
raents qui a b o u t i s s e n t à d 'auss i r e m a r q u a ­
b le s o r g a n i s a t i o n s . 

A p r è s les r e m e r c i e m e n t s d e s d é l é g u é s d u 
L u x e m b o u r g . M. Dron fa i t l ' é l o ï e de t o u t e s 
l e s personnalité's qui l ' e n t o u r e n t P a r l a n t de 
l ' éducat ion p h y s i q u e , il déc lare qu'il ne f a u t 
p a s la sacrif ier a u x é t u d e s iu t^ l l ec tue l l e s . 
L A d m i n i s t r a t i o n Munic ipa le , qu'il s ' a g i s s e 
d i la n a t a t i o n ou d e s a u t r e s sport s . leur t é ­
m o i g n e r a toujours sa p lus grands 1 sWflciWide. 
M. Dron c i t e le nom de M. Pars»ve»a<>c*i la-
borateur d é l é g u é a l ' I n s t r u c t i o n p u M i q i f e e t 
a u x Kétes ot le c o m p l i m e n t e . 

A 1 4 b . 4.1, l e b a n q u e t e s t t e r m i n é . L"s 
a s s i s t a n t s , du perron do l 'Hrttel -de-vi l le , 
a d m i r e n t lo défi lé des soc ié té» , d o n t l e s u c ­
c è s e s t é n o r m e en v i l le , e t qui se r e n d e n t 
au terrain de 1 T . S . T . 

LA F Ê T E O F F I C I E L L E 
A U S T A D E F R O M E N T I N 

Quand le cor tège p é n è t r e d a n s l e S t a d e , 
l'on peut prévoir par l 'a f f luence c o n s i d é r a ­
ble, la c o m p l è t e r é u s s i t e d u p r o g r a m m e , 
q u ' a g r é m e n t e r o n t l e s a u d i t i o n s m u s i c a l e s . 

Auss i tô t après le défilé, M. D a m b r o n , d o n t 
aoaa nous p la i sons il r e c o n n a î t r e l ' au tor i t é , 
d ir ige . ;1 n o u v e a u , l e s m o u v e m e n t s d ' e n s e m b l e 
des 1 .200 e n f a n t s , g a r ç o n s e t fi l les, dea é c o ­
les . L 'énerg ique m o n i t e u r de l ' U n i o n T o u r -
queuuo i s" e t ses g y m n a s t e s s o n t o v a t i o n n é » 
par l e s s p e c t a t e u r s . 

A u x é l è v e s de l ' I n s t i t u t P é v i g n é , q u i r e -
commeuç .a iont a u s s i U s produc t ion qui l e u r 
a v a i e n t *alu la ve i l l e u n e f la t t euse ovat ion» 
les s p e c t a t e u r s a d r e s s e n t d e s a p p l a u d i s s e -
m e n t s c h a l e u r e u x . M " ' B o u c h e r , qui a m e n t 
s e s é l è v e s à a c c o m p l i , a v e c a u t a n t d e g r â c e 
q u e de s o u p l e s s e , c e s dif f ic i les é v o l u t i o n s s ' e s t 
c - n t i r m é e e x c e l l e n t e d irectr ice de c e g r o u p e . 

Los concours s p é c i a u x , m o u v e m e n t s d'en* 
s e m b l e e t p y r a m i d e s a v e c e t s a n s e n g i n s , 
finales de la course d e 1 0 0 m é t r é s e t d u 
s a u t à la perche , product ion e n s i m u l t a n é de» 
s o c i é t é s : le travai l a r t i s t i q u e p r l e s c h a m ­
pions, l es m o u v e m e n t s d ' e n s e m b l e g é n é r a u x 
fntéros'Ont le publ ic qui t é m o i g n e s a Saris* 
f a c t i o n . 

LA R E M I S E DV D R A P E A U R É G I O N A L 
A 1S b. . d e v a n t les p e r s o n n a l i t é s min iéça j 

d a n s ia t r ibune d'honeur. M. B é d a r t , mtdté 
de L iév in . r e m e t .1 une d é l é g a t i o n d e Tour* 

DERNIÈRE HEURE 
UNE RÉUNION 

DE L'ALLIANCE DÉMOCRATIQUE 
A MONT-DE-MARSAN 

Mona-de -Marsan , 1 0 Juil let . — L'Al l iance 
d é m o c r a t i q u e a t e n u aujourd 'hu i u n e impor­
t a n t e rdonlon po l i t ique a M o n t - d e - M a r s a n . 
M. P a u l H e y n a u d . v i c e - p r é s i d e n t e t M. F r a n ­
ç o i s P o n c e t o n t pris l a paro le . 

La» d e u x o r a t e u r s o n t m o n t r é la n é c e s s i t é 
pour t o o a la» F r a n ç a i s , à q u e l q u e part , qu ' i l s 
a p p a r t i e n n e n t , d e s'unir p o u r t r a v a i l l e r à 
l o e u v r a d u r a l e v e m a n t na t iona l e n t r e p r i s e 
par la c a b i n e t a c t u e l . 

M. g t e y n a u d a rea-rett* l e ref u» o p p o s é par 
lea r a d i c a u x a u x «Orne d e co l labora t ion fa i -
ta« p » x M. Tarttten e t l 'Al l iance d é m o c r a ­
t i q u e . ( 

UN ATTENTAT 
CONTRE UN WNISTRE IRLANDAIS 

p - s j U » , i » ju i l l e t . — M. O. W l g g t n » . m i -
n U u f a V » 1» M t l e a d a l ' B t e t l ibre d 'Ir lande , 
l a r d t t M griévagaant b l e s s é i c o u p a da ré­
v o l t a » , p a r trot» h o m m e s e n a u t o m o b i l e , a u 

t o u . a c c o m p a g n e d a aa f a n a » , i l sa 
t i » mena*, t B o o t e a t o n . p r a e da 

Les concours do prix de Rome 
Paria , 1 0 Ju i l l e t . — Los concours d u p r i x 

da R o m e , p o u r la pe in ture , l a scu lpture e t 
l 'architecture seront jugea, ca moia-ei . 

L A p e i n t u r e o u v r i r a l e f e u : 1 e x p o s i t i o n P u ' 
i d g S a ê a i i lani iaarta» n m i m n n r t t r - ~ l i e u l e s 

J Ï 7 » a*, a jni j lat , da W baura» du m a t i n à 

mid i e t demi et d e 1 3 b . 3 0 à 1 7 heures . Le 2 2 
jui l let , l 'Académie des B e a u x - A r t s f e r a c o n ­
naî tra »on j u g e m e n t . L e 2 3 , expos i t ion a p r è s 
j u g e m e n t . 

Le concours de scu lpture sera e x p o s é les 
2 4 , 2 5 et 2 6 J u i l l e t J u g e m e n t le £7. E x p o s i ­
t ion a p r i s j u g e m e n t le 28 . 

UN COLONEL ANGLAIS BLESSÉ 
PAR UNE AUTO, A BERRY-AU-BAC 

R e i m s , 1 0 ju i l l e t . — Le co lone l a n g l a i s 
C o m t e r E s s e n v e n a n t v i s i t e r l e c i m e t i è r e 
a n g l a i s de B e r r y - a u - B a c , s i t u é e n t r e Cor-
b e n y e t c e v i l l age , d e s c e n d a i t d 'au tomobi l e 
P l a ç a du C i m e t i è r e pour t r a v e r s e r l a route , 
q u a n d s u r v î n t u n e a u t o m o b i l e v a n n â t de 
S ioonne , c o n d u i t e p a r u n e n t r e p r e n e u r de 
c h a r p e n t e da Dornaan». L a c o l o n e l a n g l a i s a 
é t é r e n v e r s é p a r l ' au tomobi l e . R e l a v * d a n s 
un é t a t grave < i l f u t c o n d u i t d a n s u n » c l i ­
n i q u e de R e i m s . I l n'a p a s repria c o n n a i s ­
s a n c e . 

Dernière» Nouvelle* Régionale* 

UNE REUNION CATHOLIQUE A BETHUNE 
U n » i m p o r t a n t e réunion cathol ique a « n l ieu 

h ier à Bé thune . H u a de 8 .000 h o m m e s é ta ient 
réuni s dans la g r a n d e cour d e l ' Inst i tut ion 
S a i n t - V a a s t , sous l a prés idence de M. l e cha­
no ine Gui l lemant , v ica ire généra l . 

D e u x orateurs de marque pr irent la p a r o ­
le : M. le chano ine R é g e n t , a u m ô n i e r mi l i ­
ta ire e t M . T e i t g e n , avocat à l a Cour d 'ap­
p e l d e N a n c y . 

Nouvelles sportives 
ATHLÉTISME 

LES CHAMPIONNATS DU NORD 
A BULLY.ÛRENAY 

Dimanche ont été disputés sur le magnifique 
Stade de BmUy-O-renay. par use journée enso-
iotha», l es championnats du N o n ) d'athMtisate. 

La plupart des performances furent excel­
lentes et la réunion fut très intéressante » sui­
vre. L'Olympique Lillois a pris la première place 
au classement général, devant le Haciag-Club da 
Roubai i . mais ce dernier club a déposé deuz 
réclamations contre Wilpart, de l'O.L., qui aurait 
participe à des courses réservées aux profeg-
s.onneU. Si les réclamations présentées par le 
Rai-ing-Club de Roubaix SOLL fondées, l 'Oljm-
pique Lilloip perù' la première place au classe­
ment général et celle ci reviendrait au Club 
doyen. Attendons! 

Voici les résultats de la journée: 
n j u u M 

10.000 m. plat. — l . Orvatwt (A.O.). n 3 4 ' M " ; 
= • W n a (A.O.); 3. Bajcaa (U.AB.); 4. Oej«B)M 

S.ooo m. aarek*. — i . roquet (A.O.), 2S m 1%; 
2. M a f f b e r (8 .H.) ; ». Bvpwt (O.t.) ; 4. Ùtttt 
(Ia*iT.>. 

400 mètru »l*t. — 1. Chriiti»»» (« .0 . »«»b»ix), 
«u 4 4 " 3 / * ; ». Peracte (OX.) ; S. Ct»i4aia« ( O i . ) ; 
4. P«r« t (r.O.). 

1W s»é*ras plat. — 1. Fremtst (4.O.) . XI" I / » ; 
f. Be.udnia (O.L.); 3. Jrawa ( * 0 . « . ) ; 4. tarto-

200 astres Plat. — L DuboU (0-1 . ) . 3 4 " l / « ; 
2. C&ASflitr (U.C. C»!»i«) ; 3. Fourmtnojr (F.D.) : 
4. ChriitiMi» (R.C.R.). 

8ant en tuotinr. — 1. Bilomon (C.A.B.G. Lille). 
1 m. 70; g. L»b1ond (U.S. Tourcoing), 1 m. S5 ; 3. 
P*tini»to (BC.S.) , 1 m. «5; 4. Truffant (R.C.R.), 
1 m. «5. 

• sot i la p«rch«. — 1. D«lmott« (F.C. Roabaix), 
• m. 10; i. Cagoitt (K.A.), S m.; 3. l*«»va» 
(R.C.R.), 3 a . 00: 4. T>«a*«i (O.L.). 3 » . 84. A 
noter «a* D«lmo(t» n o n lg4 4 s * o> JT «»4. 

Tianaaiai da atan***, a . 1. Buée (Aranamraa), 
as av. t r i ». r u s a u ( M . L >* av U s ». fWiaw 

loppe (R.C. A m i ) , 37 m. 03; I. Ailirt ( I C I , ) , 
M 0 1 . 

Lucaaent du d i s»» . — 1. Wilpirt fOX.), 
33 m. 30: 3. Duflot (ArmentiSraO 33 n . 30; 3. 
PrCtesa (F.O.). 31 m. 47; t. Dnri«i (OX.), 31 m. 39. 

Saot « laagaaar. — 1. Ptncnn (A.B.). S m. 33; 
2. Laaeelin (F.O.). « m. 2S; 3. Brimont (F.O.), 
S m. 34; 4. FonUine (R.C.C.), S m. 30. 

1.500 a e t r u plat. — 1. L««ulKt (A.S.C.B.), 
4- 3«" 4 / 3 : 3. gcn«r (D.A.) ; 3. Verley (O.L.) ; 4. 
M.rjrez l O . t ) . 

8.00» a . pUt. — 1. l l u t i u i (OX.). 15' 5 3 " 1/5; 
:. Hm (R.C.B.) : 3. Leprin (A.O.) ; 4. Gaillard 
(R.C.A.): 5. Loottn (Buliy) ; 6. Duqu»tno.v (F.C.R.). 

800 aetTM plat. — 1. Monet (F.O.). 3' 6" 1 / 5 ; 
2. Daracdt (F.CJR.) k 1 a . ; 3. Delplinque (R.C.R.) ; 
4. Ftra»a (F.O.). 

400 aMrai hklai. — J. Fourminoy (F.O.), 1" 2 " 
4 / 5 : 3. «Vl.MtiM>nr fB.C.RO : 3. Sïontifny (F.O.); 
4. Denrurvlcère (R.C.R.). 

I.inc«aent da Javelot. — 1. Pluquet ( O . U , 
44 ni. 04. record da Nord natta: 2. L»g<eh« (E.S.B.V 
41 m "0: 3. Lanoelin (F.O.). 38 m. T>'. 4. Leïlond 
(tr .sT.) »« a . 70. 

110 aMrat aalei. — 1. Alla*» (n.C. Arr»s), 
Yf 3 / 5 : 2. Montigny (.TO.) : 3. Pttiio.tto CR.C.R.); 
4. Onyei CtT.8.B.V 

Claaaaaant g4«*ril dn OaaUaas» raaa Cattoau. — 
1 Olyapiquo Ulloi*. 53 poittti 1/2; 2. R»eing-Club 
4 . Ronboix. 47 p. 1/3: 3. FrotarmM* Onowag. 43 t : 
4. Arra» Olraplqn». 1« p.: 5. FooiaJ-Oub d'Arrâ». 
11. p.; S «x-aqao. Foofboll-Clnb do Koutoir. 8 p.; 
è v n a . Arm«atlsr»ê. 8 e. 

OKAMPTOUTATS DE nnXOtfflTB (Soniori). — 
An Barrteaet. « A«v»ri. taroat dvpnt*M las pre-
mSroo «eveartt o>i «h»apwon«u do Belgique. En 
voiei U cl*»»**»J*Bt : 

Taanaiml da poidi ( toUo) . — a. Pejondpr(âtnd). 
11 a SS 

404*a. plat (anal*). — Sriaoeafr/rbaala). « " 3 /V 
i.»*» à . («B*la>. — Bro<5t»rt (t-iégo). J « ' */•>• 
Taiinaiii» aa Javates. — Worroaaa» (Ôaatoao). 

84 a 07 raawrosu tocard tt Bo^tHo*; a»«>*B record, 

' ' l î » as. basas (Saato). — i o » » « » «««P*»1}; ",'.'• 
BOO a . plot. - » 1. DeBwixqttio (Oantoiao). K 44 ; 

2 t>*«T*»d« (TT. St-«ll«o). 
Saut on iautour. — No«1 ( L i « « ) . 1 « . <0. 
l.SOO a . plat. — Coonjaort* (R. Brux«lle«. « 13 . 
4x«BO a . «eut». — t?. 6t-*iile«. • ' * ? ' ' / * • 
4x800 a . reali. — F.C Llcrc. 1' 33 4/3. 

LAWJt-TENKIS 
„ . M) joillot. — L*a **OT 4owai4r, aa>t«li»a 

to « S M S , «t U asatt-laal» «o b Ooar* S e n t 4* 
J«Wt*ani . ***ts iM.oWJ»» »a..l^»»a»*t* ot «o 1. 
Te»*co-S4oï»qai». ao lent duputos et» sprèanudl. 

Dana U premier match de timple. 1« Tchécoilova-
que Kozelun o battu le Danois Petenel par 6 1, 
12-10, 8-3. 

Dana la deuxième match, le Danoia Ulrich a battu 
le Tttbeco-âlovaqua Rohrer par 6-4, 10-S. 

Lo Danemark gagne la demi-finale par 3 victoires 
i 2 à la Tchéco-Slovaquie. 

La finale do lo zone européenne mettra donc en 
présence la France et le Danemark. 

NATATION 

LE G R A N D P R I X D E N A T A T I O N 

D E LA VILLE D E P A R I S 

B e a u x s u c c è s da» nageurs tourquennois 

Parit, 10 juillet. — La VIe Grand Prix do natation 
da la Ville de Parit a été disputé cet après-midi, au 
Stada nautique dos Tourelles. 

Le Hongrois Barany, le meilleur nageur do vitetae, 
a remporté pour la troisième fois le grand prix, dans 
le teuips-record de 1' 2 " 1/5. 

Dans la grand prix et dajia les autres c<;reures, 
se distinguèrent les provinciaux Kiein. Titsou et Mid-
dUtoa. Los Touituonnela VaBdopiaae.ua ot Mlle Lé­
gaux ont ataoneat battu dos records ds France. 

Réaultats: 
100 a . daatas. — 1. JL-is Kougarot (aCouottos), 

1' 3 " ; 3. i l â s Herront O.N.T.), 1" 2 3 " 1/5; 3. 
Mil» Irtdenx (B .NS. ) . 1* » • » " » /« . 

100 a . dos(taass) l . SflloBorrent. l'svs" 4 / t ; 
2. Mlle Boty (B.N.T.). 1' 4 8 " . 

ZOO a . bras»» (assslourt. — j . Vanparys (Gsad), 
3' S»" S/Sj 2. Rosier (B.C.41). 3' « " . 

rmals du Orand Prix ds Parts (100 a . nage libre). 
— Bsrtny (Hongrois). 1' 2 " 1/10; 3. Klein (A.B. 
Strasbourg), 1' "" 2 / 5 : 3. Psdou (S.B.T.), 1' • " ; 
4. Tkioaooat (Gand), 1' 8" 3 / 5 ; S. Tisses (O.K. 
Marseille), 1' 10". 

Oread Prix do natation (400 a . ) . — 1. Vaado-
«lsaqus (I.K.T.). 5' 3 7 " ; 3. Caris (8.0-tTJ'.), 
I' il". 

Vsndeplsaqne continue jusqu'aux 500 a- et bst te 
record de Franco ds cette distance o» T' I " 4 /4 . 

Mlle Ledonx (E.N.T.) data sa tonUtice contre te 
record dea 400 a . a battu trois reoorda do Fronce: 
200 m., en 3' 4 " 1/5; 300 m., en 4' 44' S/S; 
400 m., en 6' 20" 4/5. 

100 a . dot. — 1, De Panw (Paria), 1' 3 8 " 1/5; 
2. Carment (Gand), V 2 t " 1/3. 

800 a . relais kandieap. — 1. Eqsips étrss 
10' 37" S/S : 2. Equipe d'Alsoes-Céta 4', 
i l" 10'•: ». Ï .B.T.: 4. »4S.Vr. 

ot Bsaaaa ( c i 
psr ê buts s I . 

Equipa d'Alsoee-

"L«" Frsaes (B) bMBsaâcâ (C) s** » .b»t s » î . 
France (A) bat sélection ds ftâffd 

HIPPISME 
LES COURSEE A OBTENUE du diaancns 10 loUlrf 

Grand Critérium d-Ostsnds (125.000 fr 1 OÔO aa?î 
1. Wratonio (Deo.igrs) ; 2. Lord S t * r U n g ^ t l S t ) | 
3. Gin Doisy (Taylor). — KOB placés : y , c a * l i ! 
rande. Schousuya. Maquillage, guiaola. A a « i ^ ' 

s r ^ H T 9 w ' : io°' i7-M; P«^T.,»: 
»""» Nosgsttx (5.000 fr.. 2.300 m.): 1. Sixts (Mon. 

jsn) ; ». Rsdsmèa: 3. T*doro. — Non plscds- AJBa. 
eeols, Asphodel, Lord of Syrie. Qwles Bos' 
£ette. — Mutuel: Pas.. 84.50, 28.50. 63 00 
Pel.. J5.30. 13.00. 45.00 14 00 
.J1* ? * ? " „ '«-.O*0 1r- »00 m.): 1. Persephoaa 
(Morjan); 2. Polau-e; 3. Aabroiss. — Non niMSSM 
BsTsrd,. Bons. Bortoia. Biohs. Fécnloat, Noir e t a W 
Cul blanc Laparigotc. Mahjongh. — Mutuel: Pas 

ÎTJ» ' 1<"'0' 40'00; p"-' liM- «"<>• « ô . 
Prix Zarlba (10.000 fr.. 1.900 a . ) : '.. Lsansr 

(Hapter) : 3. Gai Aloi: 3. V.nderloet. — Non psaaaT-
Orejma. Felur. _ Mutuel: Pes.. 22.50 T.50 l T s o . 
Pet.. 12.00. 7.00, 8.00 ' 1*-BO« 

KIiX
n

B^ (W-000 <r.. 2.220 m ) : 1. _otua (W.n , 

m 

U BOL O'OB DE LA * " P T f l 
Passe. 10 JutBat. - L t B o l d'Or «s la B U S 

io jéaar t evst i tau alsaaa bi.r soir. » l î aawefaï a^sâ» 
vaaaat çot spvos-aidl, à la ntéas a a n r 7 D a o a 3 
sor aa clreast sa l.aod m*tr«s. tracé tant s i x t d w â s 
1» batte Moatasrtre. l'épreuTe s reaporté aa sataaaa 
qusblo succès. 

Varbeek» sysnt pris le dernier relsi, a fait trios». 
• • ^ J * * è0*1?»" de son club, qui toMlito M U à, 
st U 7 tours da ciretalt, soit 1s diaMaoa de 310 a a SOO 

B««4aorts (C.M.ê.) s'est clssso soeoad « «a dâasV 
Atr»oHonrLi»»gB 

LB OBANB PRIX ATJTOafOBrLB S B aaTtlHIUn 
Doux voitures es retournent. — Leurs ooouaaaaa 

saut aalas «t aaars 
Au «9* tour. 1s voiture pilotée psr Cherliej Tkaa* 

a tait une terribis ambsrdés dans ls viraga, ^as i4a 
Msata. La roitnvo accrocha en arbrsj se «s n U s i n e 
troia fols. L»s éqaiplers sortirent la l iami i da osai 
accidsnt. ^ * 

Vn sutrs «ccideut t'sst produit peu après 
dneteur 4* ls Fssto (8) . aveuglé par 

in apret: lo «sa. 
>ar la p s sa» a s s. 
La r»* . *» t>«2 » parda le eoatrélo do ls «iraanon. La 'etesaa s'ati 

retourner, puis s'sst redressés. l i s coaducttar a* aaa 
secoad sont susti indeanss. 

1lrtfi.0S9.iif
463.tiM.105
VaBdopiaae.ua

